
LE SAMEDI

IlLES NOCES D' )R"

Nous venons de recevoir un imqgnilique jour-
nal-souvenir, imprimé sur beau papier avec cou-
vert de couleur. Ce journal de 2î pages, format
grand in quarto a été publié à l'occasion des
noces d'or de Son Emin'Fnce le &ardinal Tasche-
reau et de la société S&-Jean-Baptiste de Québec.

Il porte pour titre :Les iVocns <I'Oe et contient,
outre plusieurs gravures et portraits, des écrits
de nos principaux écrivains.

Tant sous le rapport typographique que sous
le rapport littéraire, ce journal éclipse tout ce
(lui a été fait dlans le genre à Québec.

Nous conseillons fort nos lecteurs (le s'en pro-
curer un exemplaire, c'est un magnilique souve.
nir national à conserver.

Ce journal est en vente chez les éd iteurs, 1UM.
RENAULT & G~uTI'Iîîî, 61, rue St-Jean, Québec,
aux prix de 1 2 cetitins l'exemplaire par la malle,
ou $1.00 la douzaeîie.

TI I ÉATRE-ROYAL

Le Théâtre-Royal a commencé lundi sa qua-
torzième saison annuelle. MM. Sparrow et Jacobs
en sont encore les directeurs-'i'rants. Ctte mai-
sont d'amusements n'est pas à son début, comme
on le voit. Elle peut se flatter d'une série de
succès non-interromipus, et sa reprise marquera
comme l'une des plus brillantes dans les annales
du théâàtre à Montréal.

La pièce Il Midnight Alarmi "était sur l'affiche
et jamais salle comble n'a applaudi avec plus
d'entrain. Situations dramatiques emipoignantes,
effets scéniques d'un réalisme saisissant, intrigue
magistralement combinée, tout contribue dans
cette pièce à tenir le spectateur en éveil et à
vivement l'émotionner.

L'intrigue est fondée sur un épisode assez fré-
quent parmi les aventuriers de fortune améri-
cains. Une jeune fille de province épouse un
new-yorkais. Lq mari devient riche et est assas-
siné par son associé. L,% jeune femme meurt et
laisse un héritier en bas âige. L'assassin jette
l'enfant sur le pavé et cherche à s'emparer de la
fortune. Gédéon Tilivell, aïeul de l'abandonnée
arrive à New-York pour la retrouver. Mais le
criminel aventurier veut s'emparer de la jeune
fille pour arracher au vieillard un consentement
au partage (les biens.

C'est à ce moment que le capitaine H-arry

PRÉMUNI CONTRE

ARMUES I )AN ( E ltle US S

J,wie eu<p4uu et>. promnenade. -Est-cc qtue vous n'avez jamais (le du<els4 ei A nérique?
L'A >v~,'cun -- ! oui, bleaucoup.

Dc jewie e îoène cquelles armcs vous servez- vous?
L'A cÇrcain-Denos avocats.

WVestmore (lu poste No 6 apparaît sur la scène,
sauve la victime et finit comme dans tout mélo-
drame par l'épîouser.

Tous les acteurs jouent consciencieusement
leur rôle. Mais MM. Wni Frederic, rôle de
1{arry WVestmore, et Fred Julian, rôle (le Silas
Carringford, assassin et voleur, excellent. Al.
George F. Hall et 'lhos Meegan, genre comique
ont superbement tenu la partie récréative et
amusante.

Melles Edith Julian, Fiora Redding- et Marie
.1-Iynes, spécialement Melle Julian, l'étoile dle la
troupe, ont reçu de la salle l'accueil le plus Ilat-
teur.

Les deux dernières représentations (le Il Mid-
night Alarni " aurnnt lieu samedi après-midi et
soir. Qu'on s'y rende an foule.

LES DANGE(,'RS DE L'ANNÉE BISSEXTILE

Jeune aqi1aixie rnsilmil un eampti te .aaes.-b le bel ionmnle! tc'est mialhîeureuxc qu'il Lmc Par le pa4i uî
gI-ais, je..-..

Le ean-ny. -nutlemailemiselle. je suis dléjà marié.

LES FO>RMULES PEU 13ANALES

Sanslesou-N'est-ce pas édifiant, mon chter
ami, (le voir que, malgré les ans, notre amitié ait
su se maintenir aussi ferme que (laits les premiers
jours ?

Beoursedor.-Je te crois ! Est-ce que cinq
piastres feront ton affaire cotte fois-ci

COMPLIMENT MAL TOURNE1

M1ademoiselle <le La quarantaine. -Ce tableau
que vous voyez est toute une histoire. l'apa l'a
lait faire par un célèbre artiste alors que j'étais
encore enfant.

Monier ifaa J-oos.- Iest magnifique!I On
ne saurait, dans notre siècle, trouver un artiste
qui pût faire quelque chose de semblable.

Le rédlacteuer duitMI (it un correplon<lant).
-Dans votre récit, vous faites demander à un
persomulage ce que miarque le thermomètre une
grnde journée de chaleur?1

Le correspondant. -Oui.
Le rédlacteur dlu Sniýim-Et puis vous ajou-

tez Il Cent dlegrés, dit-elle (l'un tonilaia.

QUEEN'S THIEATRE

' O'Dowd's Neighbilors," tel est le titre d'un)
charmant opéra <lui su Joue cetto seinmile au
Queen's Théâàtre. l'e vrai suecè4 de0 cette comé-
die moitié opéra, consite d.iims la force mêeme dles
acteurs qui l'interprèent. Au4si la gaité a-t'elle
régné tout lo temps. [i y avait de 'entraiîî et dle
la verve ; et c" st unc véritable rtlcrêatioit (lue
dl'assister à ce-tte représentations. Nous devons
mentionner- Markz Murphy et, ,Jain Thorrîton;
le premier surtout dlants le rôle de, lioîycsius
Cesa- ('Dowd est vraiment iii-omqiiralîle. Diu
côté des daines, Mlle Marie (JabilI a obtenu un
grand succès. Les autres acteurs sont tous à la
hauteur de leur rôle et meéritent tous les éloges

q'nleur a déjà décernés. IlO ljowd's Neighi.
hors Ilest une pit-ce que tout le monde devrait
aller voir. La dernière représentation aura lieu
samedi soir.


